
D iscours d'A lain Lam bert,m aire d’A lençon  

lors de l'accueil de la ville jumelle de Quakenbrück, Hôtel de ville 

  

Alençon, samedi 11 mai 1991 

  

Au nom de tous les habitants d'Alençon, je voudrais souhaiter à vous tous la 
bienvenue dans notre ville et en cet Hôtel de ville que nous avons coutume 

d'appeler notre "Maison Commune", 

Jürgen Gadeberg, maire de Quakenbrück, 
Magdalene Hesemann, présidente du Club d'amitié franco-allemand, 

Marlene Magnus, conseillère municipale, 
Mesdames et messieurs les maires, 
Mesdames et messieurs les élus, 

August Averbeck, secrétaire général, 
Monsieur Delaunay, 

 
Mesdames et messieurs, chers amis, 

  

"Anniversaire, Fête". Voilà deux mots qui se répondent et se conjuguent. Depuis 25 
ans, ils rythment nos rencontres. Étape décisive dans l'approfondissement de 
l'amitié entre nos deux villes que celle qui fut conclue en septembre 1966. 

Permettez-moi de rendre un vibrant hommage à l'un des acteurs de ce 
rapprochement, à l'homme alors maire de Quakenbrück, Horst Magnus. Sous son 

impulsion fut créé ce Club d'amitié Franco-allemand. Un noble idéal l'habitait, celui 
de la fraternité et de la paix qu'il lui importait tant de promouvoir au lendemain 

d'un conflit si meurtrier. Il pressentait le développement rapide et irréversible des 
échanges entre nos deux pays et la naissance d'une véritable communauté humaine 

et économique. Je suis ainsi particulièrement heureux de souligner la présence 
parmi nous de son épouse, Marlène Magnus. Quatre ans plus tard, les liens noués 
entre les deux villes furent officiellement scellées. Le jumelage était né. Le Club 
d'amitié, dont je salue l'actuelle présidente, Madame Hesemann, est ainsi cher à 

notre cœ ur. 

L'Europe, le monde devient un "village planétaire".  

L'Europe, le monde devient un "village planétaire". Celui-là même qu'avaient à leur 
échelle esquissé les banquiers du Moyen Age au travers de leurs réseaux de 

correspondants et de succursales ou encore plus tard les philosophes du siècle des 
Lumières. Montaigne ne se proclamait-il pas "citoyen du Monde" ? Le commerce des 
idées était alors actif et intense. Les visites, les correspondances se succédaient. 

Aujourd'hui, les nouveaux modes de communication bouleversent nos modes de 
pensée, abolissent les distances, le temps. Les notions de frontières, de limites 

administratives héritées du siècle dernier s'estompent. 

Les vecteurs du développement changent. Le concept classique d'"économie fermée" 



n'a plus cours. En quelques décennies, l'économie à logique territoriale s'est effacée 
pour faire place à une économie ouverte, conçue à une échelle bien plus vaste que 

celle de la commune, du département ou de la région. 

Des fleurons de l'industrie de l'agglomération d'Alençon comme Moulinex ou Goavec 
consolident leur présence européenne et investissent massivement dans les pays 

d'Europe, notamment en Allemagne. 

Le destin n'hésite plus. La montée des interdépendances qui s'opère ainsi inexorable 
contraste avec des structures administratives figées. Dans cette Europe qui se bâtit, 

la commune constituera, si elle n'évolue pas, un frein au développement. 

Son émiettement pèse sur les choix et les stratégies. Sa signification même se perd. 

Le jumelage entre Alençon et Quakenbrück en est une preuve vivante. Aujourd'hui, 
il transcende heureusement et largement les limites communales de la ville 
d'Alençon. Il a même franchi les limites de l'agglomération, du département. 

37 des 110 familles adhérentes du Comité de Jumelage sont domiciliées en dehors 
d'Alençon, dans les communes du District et du voisinage et dans le département 

proche. 

La réforme communale entreprise dès les années 60 en Allemagne est à ce titre 
exemplaire. Elle nous éclaire sur l'intérêt stratégique de repenser la structure 
communale, de l'adapter à un environnement mouvant pour la conduire à un 

optimum, à une efficience plus grande de la gestion et de la prévision. Elle nous 
convainc de la force de l'identité locale qui perdure au travers de ces nouvelles 

instances territoriales, renforcées et élargies. 

  

L'Europe, une source d'expériences 

De tels exemples empruntés hors de nos frontières élargissent notre vision, 
enrichissent notre réflexion. Notre continent reste une véritable mosaïque de 

cultures et de sensibilités, reflet de l'ancienneté de son histoire. Il génère l'éclosion 
de politiques variées. 

Les villes sont véritablem ent au cœ ur de l'enjeu de la construction européenne de 
demain. L'Europe des Nations fait petit à petit place à celle des régions et des 
villes. Confronter nos expériences est ainsi une exigence pour ceux qui ont en 

charge les intérêts d'une cité. Elle plaide pour une coopération renforcée entre nos 
villes. 

Les entreprises, les Chambres de commerce, les Institutions de formation, les 
Centres de transfert de technologie ont ouvert la voie en multipliant les contacts et 

les échanges. Ne soyons pas en reste ! Les domaines à explorer sont vastes : 
l'urbanisme, la santé la sécurité, l'environnement, le cadre de vie. Ils intéressent 

tous les acteurs de la vie locale. 

Es lebe Quakenbrück ! Es lebe Alençon ! 

  

Alain Lambert, maire d'Alençon 



 


